
 

ACTIVITE BACTERIENNE CHITINOLYTIQUE DANS DES SEDli~1ENTS

PRELEVES DANS LE DETROIT DE MESSINE

V~ BRUNI et M~ DE DCMENICO
l s t i tut 0 di l drob i 0 log i a, Uni ver s i. t à.. di ~~ e S's i. na (1: ta l i~ a )

Rias.sunto
Gli AA. riferiscono su ricerche compiute sui batteri chitinoliti­
ci in campioni di sedimento dello Stretto di Messina. In tutti i
campioni esaminati viene accertata la presenza di.questo gruppo
di batteri su chitina colloidale incorporata in terreno base aga~

rizzato.

Summary
The Authors are referring upon researches carried out on chitino­
lytic bacteria collected in the. sediments of the Straits of Mes­
sina. In all the examined samples the presence of this group of.
bacteria has been established on colloïdal chitin incorporated
in basic agar medi'um~

On sai che la chitine est un composê très rêpandu dans la
nature. Dans le milieu marin, et spêcialement dans les sédiments.,
sa quantitê est élevèe. ZoBell et Rittemberg (1937) ont calculé
que les sédiments chitineux, qui proviennent des cadavres "des
C0 PéP0 des se ul s, S· 0 nt de .1' 0 rd r e de di. ver s mil l ion s de ton nes.

Mais la quantité de chitine qu'on retrouve dans la mer est
réduite par rapport à la quantité totale produite par le debris
des animaux; cela s'explique parce qu'elle est utilisée par les
bactéries qui la dêcomposent, que.ce soit pendant qu'elle se
trouve.encore suspendu~ dans les eaux ou quand elle est dejà
déposée sur le fond.

La dêmolition de la molêcule complexe de la chitine en sub­
stances plus simples prend une signi~ication particulière dans
la minéralisation de la substance organique dans la mer~ En ef­
fet si la chitine n'était pas demolie biologiquement, on en ren­
contrerait une grande accumulation dans les sédiments avec une
altération subséquente du rapportC/N dans la mer~

La prêsence de micro~organismes chitinolytiques dans le mi­
lieu marin a dejà étê signalée par de nombreux auteurs (ZoBell .
et Rittemberg, 1937; Hock, 1940; Campbell et Williams, 1951;
Kriss, 1963; Seki et Taga, 1963; Brisou, Tysset, Rautlin de la
Roy, Courcier et Moreau, 1964; Timmis~ Hobbs et Berkeley, 1974).

Soucieux de complêter nos ~onnaissances sur les groupes phy­
siologiques de bactêries qui opèrent'la dégradation de la sub-
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stance organique dans la mer, nous avons cru opportun de
commencer les recherches sur la présence des bactéries chiti­
nolytiques dans les sédiments du Détroit de Messine.

Les échantillons de sédiment, prélevés à l laide d'une benne
en divers points du Détroit de Messine le long de la ligne cô­
tière S. Agata - Torre Faro, provenaient de profondeurs varia­
bles depuis un minimum de 2 mètres jusqu1à un maximum de 13.
Dans l 'ensemble 15 échantillons de sable à granulometrie dif­
férente ont été examinés. Nous avons déterminé sur plaque tant la
charge totale en hétérotrophes, sur milieu ZoBell 2216 E, que la
charge des bactérieschitinolytiques dans le milieu de culture
de Campbell et L~illiams (1951)." L'a chitine purifiée était incor­
porée sous forme colloidale et homogéneisédans le milieu dejà
fondu dans la quantité de la à 15 gouttes par tube.

Après avoir placé sur plaque l ml de la diluition choisie,
on versait le milieu de culture en prenant soin de remuer pour
diffuser uniformément l 'inoculum et la chitine incorporée. Les
plaques étaient incubées en thermostate à 2·5·C et lues jusqu1au
5e jour de 1 lincubation~ Les colonies chitinolytiques qui s'étaient
développées présentaient un halo clair, dénotant cette activité,
et qui se détachait nettement sur le fond du milieu d'une opa-
cité laiteuse uniforme~

On peut conclure de l'ensemble des résultats condensés dans
le tableau annexé, et en particulier de l 'analyse du rapport en
pourcentage, que les bactéries chitinolytiquès sont présents dans
tous ·les échantillons traités, avec des valeurs de rappbrt en
pourcentage,oscillant de 0,06 à 1~7. Par conséquent la signifi­
cation d'une activité chitinolytique ~e révèle décisément évi~

dente. Il reste à préciser toutefois qu'il est présumable que
dan s l a na t ure lia c t i' v; té chi tin 0 l y t i que à ,lié ga rd de gr 0 S ses.
carapaces de cr~stacés est êvidemment plus lente~

Quelques~unes des expériences préliminaires que nous avons
effectuêes en utilisant dirêctement des bandes de chitine pro­
venant de la carapace de Carctnus moenas, et purifiées par nous,
niant donné, un résultat pbsitîf'èn~m'ilieÜ liquide qu1après une
incubation quelque peu prolongée. D'autre part il est admissible
que, comme Seki, et Taga liant dejà di't (1963), l'intensité de
llactivitê chitinolytique est d 1 autant plus grande que les par­
ttcules de chitine sont plus petites~ Par conséquent la rapidi~

té des r~sultats obtenus ~ partir de chitine colloidale ne doit
pas nous induire â supposer que le processus dans la nature
serait dans la même mesure rapide, tout au moins sua la b~se

d'une grosse quantité d'involucres chitineux pénètrês dans les
sédiments~ La.cause de ce comportement pourrait être recherchée
dans la complextté de la structure molêculaire de la chitine.
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